
L'Avenir de Toubatx-Tourcolng 

«•fat de iaa* 4lMttwtNm. 
SsMeoaL adoptés. 
est sioiï coaçn : • Par de* cliaal* 

Ci test» MI m* ta voix et Tepéassl par IM voix 

Le tsite 4a mnrMH«Bt qui est ai»s> csn«o : 
• Pur 4 M discoar*. chant* ou cria proféré* pabli-

anaaiiat >, set adopté pat «S vois contre 72. 
U i aatr** paragraphe* aont adopté* ainsi qne 

r*•*•••!• àaVarïîd». Ua aittc** adaistoanel per-
BMUwt 4* porter a un ai le délai de I» preacr.piion 

[ contre *3 qu'il pae-
*#w 4H liW», est adopta. 

Le Scan décide |>ai m 
MM a âne Se déliberalia 

Le renouvellement de la Chambre 
Proposition do M. 4/r>etf ftrjtrd 

• • fvBs.dwatiaa de la proposition de M. Alfre 
Oirsrd ayant pour objet de «abstituec dan* le* i-tei 
stfas léarulati»w le «nouvelle m est partiel au renoi 
«stressent intégral. 

- - Cela rea^rde la Chambre t 

a prochaine séance eat ttice à lundi procnain a 

ieeàase'eat levée » 5 h. !0. 

i Physionomie de la Chambre 

r le cadenas 
i d nui 
t M. Bouge, champion des libre-échangistes 

« M n r Vagrit 
* du Jour immédiate meut après le projet 

mff les sapeurs pompier». 
; Ce*t oe projet, par conséquent, qui devait 
'• tenir en tête aujourd'hui, mais le gouvernement 
, «J«MR4. déposé l'autre jour un nouTeâu teite dif-

Mnmt sensiblement «lu système de la commis 
sâea, ta loi sur les pompiers s été retiré subrep-
tieesnent du feuilleton et l'on s'est trouvé, sani 
fur personne s'y «oit attendu, en présence du 
cadenas, sjue tout le monde avait lié d'accord 

, pour faire vanir en seconde ligne. 
I U défcert «'eat ouvert par uo Ions, par un très 
: long diseowrs de M. Renault-Morliérc, rappor-
! testr, qui a exposé minutieusement la méeanis-

eiisteewe rrréfulière, et * livrer k ta 

À deat heures de l'apréa-wtdi. Aebaft était 
—Tété par l'appariteur de la mairie t t nia ea 
présence des magistrale ieslrueteor*, qm lin-

•plo. de 

l le coupable préMime. 

VÉLOCIPÈDES 
U U l o B i t i M atout f k M M . — lt«M Ax
er l'anrlaia Slock a couvert t birydallo au 

Crratal Palan a I.cj»drea M kilomètre, «07 
aaetrMdin. U M heurt. La atajer angktia a doue 
buta de l « i métra le précèdent record de 
Ton Liotoo éUkli le II octobre 1896 al de 115» 
mètre* le record du monde tandem établi par 
Mal Grefe-r Nelaon ea octobre 4806 recorda 

établie l'un cl l'a 

LE CRIME D'AUTEUIL 
devant la» ssaserisMa 

répond t 

prévient 
M. le président établitpar l interrogatoire que 
mberlou était dans le plus complet dénué-
ent ; puis il expose dans leur plus grand détail 

les circonstances particulièrement tragiques qui 
ont entouré le perpétration du crime. 

Il rappelle qu'après la mort de Pic, ttouber-
u le frappa encore k U tempe d'um coup de 

couteau qui pénétra jusqu'au centre du cerveau. 
Puis, comme un voisin, réveillé par le bruit de 
la latte, réclamait le silence, l'accusé eut. pour 
détourner les soupçons, le cynisme de répondre ; 

Noua rigolons, nous botons a, et quelques 
istants après, feignant de s'ndrescr a Pic qui 

t plus qa'un cadavre, il disait, de façon ù 

NOS REPRÉSENTANTS 
pâté* do Nord at do Pas de Calai, dans lea scru-

Sur l'urgence do projet de résolution de M. 

:lre entendu de l'autre coté de U cloison 
i Allons, mon vieux, couchons-nous. » 

L'interrogatoire, très tinbilemeni conduit par 
M. le président, établi! que Roubrrtou est bien. 
aalgré ses dénégations, le voleur des objets 
van' appartet 

bertou prétend 

i retrouva des v 
mette tachés de s 

i me de la loi nouvelle M. Gruet, député de Ilor-
eéaex, c'est-à-dire partisan du libre-échange, 

; lai a répondu, puis M. Castelin, auteur d'un des 
I prafits soumis à La comniasion des douanes, a 
i pria à M tour la parole. Apre* quoi H. Charles 
koai , autre libre-échangiste, est venu occuper 
lui arasai la tribune. 

' Tous quatre ont traité la question an point 
] de vue doctrinaire Celle controverse dogmati

que a'est déroulée dons un calme profond, de-
1 van* «oe assistance d'ailluurs asset restreinte. 
Cédait vendredi, il faisait chaud et ces deux 
raisons suffisent à expliquer, sinon à justifier 
le peu d'empressement de nos honorables. On 

Uc r:-

cetto explication est, évi
demment, inacceptable. 

Roubertou persiatt-1 cependant à nier. 
H. le président résume leschargesquî pèsent 

sur Roubertou ; il rappelle qu'il fut un 
le point d'avouer, priant le juge d' 
de ne pas insister ce jour-la et qu'il 
le lendemain ; il rappelle aussi qu'il tenta de 

suicider a Mazas. 
D. Vous persister a nier. 
R, Je ne pan avouer ce que ie n'ai pas commis. 
D. Vous êtes libre de choisir votre système de d 
n.«e, MM tes jures apprécieront. 
L'interrogaloire est terminé. A la repris 
i entendra les léini ' 
•aisetn bu blême nt < 

demain. 
La deuxièm! audience est remplie par l'audî-
m des vingt premiers témoins parmi lesquels 
i voisins MU. Utenl, Neveu, veuve Boulet et 

Maître, qui ont entendu Itouberlou rentrer dans 
la chambre de Pic et s'en aller 0 a pas de loup 
plusieurs garçons de café, anciens camarades de 

se viennent attester qu a la date du 5 fu-
. et même du C. Roubertou n'avait pas d'ar 

cent el tout-à-coup il en avait le 8. Les briga-
' nspecteurs de police icliimidt, Bacquê 

et 1».il r 

SÉNAT 
Stanct du II Jn> 

£4» s é t i n o e 
deacc de H. Loubet président. 

Les «tirages aux bonnes iiwiirs 
L'ardre do jour appelle la première délibéra 

tioa inr le projet de toi avant pour objet de mo 
dise» la loi du S août 1882 sur la répression de 
outrafM aux bonus mœurs. 

Discours de X. Gruet 
M. Otae* Toit dam le cade**e «a* n»«»aee ppr 

pétMtte pour le commerce et la st-ule raiaon qn> 
iécasTe-t-il. * fait proposer cette loi eit dans t in*of 

troaafre dsas notre legistttîo 

1 libérales. (Applaudis 

j Cristal Palace. 

Janr*a. tendai 
Chambre relatif i 

temporaire. 
Ont volé pour: MM 

lea r*p*Mica,n« de 1*7* ae le rappellent 
t savent cotnbiM 1a batailla (ut loatcme et d , 

que Ma adversaires d'alors apj*U*at la 
l- Il •' "" " pt'ocoaial. Il l'offrait à l'a va at-garde aont 

aa gaaeral jeuas «t aadaoiani, sa qui 
a alori avait la ptas aatiere eaaflaawe. 

Il appartenait k eat te géaéraUoa qui 1 
pour mission da refair* la patrie, de h 
La liberté et il lui doaaa aae impuUi 

1 !MB1 la 

e par 
, . I C . 

tioa est celle de Camaa-

napoléoaiei 
r u C de 

la mémoire de Uambetta et il lai deaundait 
le devoir. 

Placé a as poste périlleux. Il tomba 1 

Loraqae la Breta^ae, 

et il lui fctiL'gi-rait j 
te pensée Je ae ro 

Adèle que lai, l'eat 

Rotoura. Sirot-Uallei, Tailliaudie 

Etudes supérieures et baccalauréat 
l.n Faculté de* Sciences de Lille ourr.ra le ven-

ilr.-di 22 juin, a sept heures trots quarts du <n;ilin, 
nno fusion (i'tiaiHons du cerlititat d'étade» siipe-
lllsaasal pour l'oonetgoemeot moderne claudique. 

Ont voli 
Laininiim 

UD da pctfUèfS do la banque ù 

MM. Basl)', Defouiaiue, Gut-sJ,-

UM. \.i.i 
penticrRisbourc, ('ocliio. Coye 
bvrard-Kliei. Kauisn. Oraux. • 
Le Oavrian. Lemire, Upe/. I 
Muntalembert. l'Iirlnm. Ril.ol Rue. ;le» Roloui'*, 
Sirot-Mallez. Tailliaadier, Weil-Malle*. 

La Cliamt-rt; a rassté par 406 veû cou 

jChronique Locale 
ROUBAIX 

CONSEIL MUNICIPAL 
n. HHillemm 

Miclnu. 

e proj.-t de resolutio 
l l̂ i Charahre dÉatoa qu'elle oe passe 

discussion dus articles du proict de loi [ 
ro«alion du prunié^a de la Banque de r 
non le telle duroolrat passi; avec cet t-labli.^c 
(tient An en- lit. in prtMMcm il 11 •••i- A- tn-rrc-

Ont voté pour MM. Ha-lv, Dafuntaînc. Dron, I.a 
aicndin, Leper, Sever. 

Ont vote contre: MM. Adam. Csrpentier Ri* 
bourg. Coeliin, Coyet, Kansctti.-. l-lu-ard-Kliei. i' 

, Oraux, Oneede. 

M. Sirot-Molles » 

viûl e 
pieds et les jambes*; quand on le lit déshabiller 
on aperçut de larges tâches que le docteur Jac
quemart reconnut pour être du sang. 

NOUVELLES ETRANGERES 

II 
La Porte et /a T/iessa/ie 

Constantinople, U juin — On se montre 
maintenant plus conciliant uu sujet de la T 
salie. On croit que la Turquie cessera grâce & 
certaines influences de l'étranger. Said bev a 
été nommé kaimakan de l'harsale- Ehver bey 
a reçu l'ordre de percevoir l'impôt des moutons 
en Theasalie par voie administralire et non pal 
affermage. 

L'accord des puissances 
Constant inople. vi.i S ..lia. 11 juin. — On con

sidère que l'accord des puissances est bien éta 
bit, soit pour hâter la conclusion de la paix, 
soit pour maintenir les bases primitivement 
filées par la conférence des ambassadeurs. 

Discours de M. Roux 

cke a M. Rcuault-Uorli* 
1 M. Ch Roux qui repro-

prisa» 
M l 

commerce des blés. 

a la màDoterie. La apéci 
ru • " 

i Oaâat * l'aotre opérâtn 
lO âU LM wiaotier* ae 
|« jaar. Oa vead ce quoi 

a taat c« monde, auquel 
char, aae rêne incroyable 

f » an 

TT?:^- \nûVJ 

l i e 3 
'admiaa 

bis et t rbori'-'o 

de fadmia 
1. Ôa parte da n 

poindre 

jour aa lea de-

rHnit les dé 
a réforme det 

fictifs qoi est la san»agarde dtt commerce. 
il voit des lada • 1 p « des frsa 
aa.a, •aaitrer à Télraager. (Très hien) 

La ndofiai favorisera la spéculation afl'on veul 
OS bat t re . c»r entre le dépM et te TOIB «onvenl 
aioaraé des lois, la spéculation pourra loujoor* 

La lot proposa est réaui.-ilori 
selle. H 

ara caéentoire d 

La «uite de h 

Iradi prochain 
levée h 5 heures ."*. 

^Deznièie 
Heuie 

:r Ri*bourg. Cochin , Cochet , liai 
,-rard Dias, Fanien, tiraux, Qoillil 
1 Oarrian, Lemire, Lepci, Loyer 
ontalemberl. l'iichon. Rthot. Ro*e, 

kfirtes-Sf' 

. LMi.i-

i)i' p.-or.ii ! 

(iuîUi.-lili" 

rivilège , 

LES OBSÈQUES 
de M. le sénateur Camescasse 

A D O U A I 

Hier à dix heures du matin ont eu lieu à 
poiuii les obsèques de M. Camescasse, sénateur 
du Pas-de-Càlais. 

Les cordons du poêle étaient tenus par M. 
Lauranceau,préfet du Nord ; Ht-pr./ el Humilie* 
sénateurs; Petit, président du tribunal civil 
d'Arras ; Lfgrelle, maire d'Amis ; Gerbore-
Pierron, président du conseil d'arrondissement 

Itirrière at corbillard étaienl portes i'insigne 
çl les décorations du défunt. 

I.e deuil était conduit par M. Ou Buît, hsttoi 

Assassinat d'un vieillard 
A P o n f o l s e 

Paris, t l juin. — A neuf kilomètre* de Pon 
iaiae ua crime vient d'être cornais*. A Auvent. 
aosteu dit Chaponval. habitait, dans ua fouillis 
«laHti>aes dont la disposition rappelle les plus 
taaérsuionnanti décors de l'Ambigu, un sicillard 
SjMst «asaé, aatknurtiiiua, avare, vivant le plus 

ffijtrre-Via cent fnrsemsia - M était son 
esasa — éUil propriétaire de terrains de rap-
a«rt; fl paasait. en ofltre, dans le paya, pour 
•fsssrdcs économies et cacher des piles d ecus 
daaaj de» a u de laine. 

M o —t to , des voisisH, aai a'araicaat paa va 
«Mata hoodi h père Marsaaiain. piéainoant te 
S n at I ' H aaftsaça ta parte. Ôa «xatrea le 
aaaOard «tendu à terre, aa pèad de aa taale * 
•MBjar. at ea*ae ariaé, asjatre «ttoa dataasrees 
ïfaMédaiU coaatasa sjaa 1a nrart devait IT-
assafsatr t trots jours eariroa, c'cal-tt-dsre i 

I torojul ae Paataiaa a rma tnni l l l aar lea 

s asa f 1 asaiarsfmssaaaesfssemU m 
«artesa nait «J* «jaasta d «sa smaaast do 

«M aaaassaté A a M . tes- é V m fe 
I f r i aaaatpasar 

L'afifaire du Panama 
entrerait dans une nouvelte phase 

L e s d ro l t i f i*» t-oiiipn»mi>» 
Paris, t l jtiio. — A minuit, le journal La 

France mettait en vente sur les boulevards une 
édition spéciale reproduisant les bruils u-des-

ocequeM. Le PoiUevin est sur le 
point de faire déposer par M. le procureur gé
néral, sur le bureau de la Chambre, de nou
velles demandes en autorisation de poursuites. 

Voici d'après nos information* «a qui aurait 
motivé la réveil de l'instruction : 11 est certain 
que le juge ne poursuivra plus aucune nouvelle 
personnalité politique appartenant au parti 
républicain ; il l'a affirmé à différentes reprises 
-t nous l'a dit à nous-mêmes. Mais il est non 
noins certain qu'il possède depuis longtemps 
léjà une copie de la fameuse liste Cotlu et il 

cherche des documents pouvant lui servir t 
ayer l'instruction en ce qui concerne cas mes-
eurs de la droite. 
Or, il paraîtrait qae cea jours derniers, le 

juge reçut une dénonciation anonyme l'avertis
sant que les documents qu'ri recherchait se 
trouvaient entre les mains d'un banquier bien 
connu de tout Paris. Brémoad de Véragaude. 

Justement. M. de Véragaude venait dètre < 
claré en faillite. M. Le l'oiltevin lit faire en se
cret une perquisition dans les bureau que M. de 
Véragnude occupait pince Vendôme ainsi 
loraicile particulier du bauquier nvanu; 
Champs-Elysées. 

Cette perquisition a amené la découverte et 
la saisie de papiers importants, t: eat après 
avoir compulsé ces documenta que M. Le Poit-
tevin a établi un non venu dossier et s est décidé 
a demander de nouvelles poorauitea. 

Voila ce qui se dit dans les mi Hem qnî pas 
sent pour Atre bien informés de* faits et gestes 
de M. Le Poitievin. Ajoutons, dit La France, 
"•"• ces KaaaigaemeasU non* paraiaaeat vrai 

niables ai aeos tas rsaasracàaa» ae la décla
ration qae «t naguère U l> Paétlevia « l'an de 

M confrères If Le Poittevin avait dit en effet : 
Rien de nouveau ne te produira maintenant 

_ins mon instruction, à moins que ce ae 
propos de la liste Cottu ». 

:des 

• d.'ti 

LE SPORT 
ESCRIME 

Tesimol * aliénai d > * r r i « * 
Le Comité orpnîsatear da tonraw p i I I 

Dimanche 15 in» h l'Hâtai de* Uaposoien, rapsolle 
t MM Ua aaombrsa da Jar; et a MM. Ua Itrears 

£ua soaa spiae de se risvtra k t aaaros aaéciaoa da 
tia poar les spreavoe élimiaatotres si à 3 hears 

«aar Ue épreaoaa deliaiiivee. U ronr.of.ri d. 
SW»ara jwstiri aura lioa daa* la •allé d* aiuetat 
et le coaoova dos Ursaca «sue»* daas ta salie «< 

el Uoltin, juge d'instruo 

;nrs militaires étaient rendu? au Jé-
ar une compagnie â pied du Voe rc-
tillerie, une autre compagnie à pied 
x compngnies d'infanterie, 

ordres du colonel I' -i\:in. du i7e regim< 
llerie. La musique de l'école d'artillerie j"ue 
ne marche funèbre pendant le défilé du cor-

ï)ans la foule immense qui suivait le cercueil 
Yel-Dui'uud 

d'Etat, président de l'Association amicale et de 
prevojinie des employés delà Préfecture de 
police.dont M. Casmescasse était président d lion-
peur; de Swarte, trésorier-payeur général du 
NoTd-, lir-vun, trésorier-payeur général du P, 
de-Calais: Kingot, sénateur du Paâ-de-Calai . 
Base, députe, Detniatitle, ancien sénateur du 
Pas-de-Calais ; Reîbel?, général commandant la 
brigade d'artillerie du 1er corps d'armée 
Haoult, sous-préfet de Douai ; llanolte et Du-
mont. adjoints au maire de Douai; Ledieu, 
ci en député du Pas-de-Calais; Destickcr, pi 
dent de chambre n la Cour de Ouuai ; de ftiont-
luc, Tellier, Berard, conseillers; Lefebvre 
Prey, président de chambre honoraire ; Taintu-
rier, avocat général; Schuler, substitut du pro
cureur général, Delangrc. président du Tribu
nal civil de Douai; Momiicr, procureur de la 
République; Vuilcniin. ancien directeur d»s mî-
nesdAnUhe, Boulanger-Bernet, Godefroy, Le-
«age. Evrard, BacbcUt. UMatHlen généraux du 
Pas-de-Calais. 

NM. Lenglet. adjoint nu maire d'Arras. pré
sident du Comité républicain dWrras; Legillon, 
maire de Béthune, des oriiciera de la garnison ; 
Orelet, sous-préfet de Saint-Omer ; Lccesne, 
vice-préBident du Conseil de préfecture du Pas-
ie-Calais; Doutretnepuich. Henri Legcntil, eon-
seillers d'arrondtssem''ut ; Maison, ingénieur en 
rfief des ponU et chaussées ; Maison, ingénieur ; 
fiirksan, directeur de rssatno départementale 
a agricaHure de BerthonUl ; Maréchal, profee-
seur départemenUl d'agriculture ; Loriquet, ar
chiviste départemental ; Bertrand, directeur dea 
cofltnbeitioaa indirectes, Bidoux. directeur de* 
postes et télégraphes de la Somme , llec.ninck. 
conseiller municipal d'Arras, avec une d é l a 
tion dea Sauveteurs du Nord, MM. Auguste De-
svarliacourt, membre titulaire a Arrps, Hector 
Simon, viee-présideat, Eugène Robaut, vice 
trésorier, Deiangle, membre titulaire , tafia ^! 

Cartier, conaeilien municipaux ; Vaillant, con 
set lier municipal, rédactear an chef de l'.t urnir 
d'Arras ; des avocats, des avoaés et des notaire! 
de rtooai, Rugéoc Robant. de Douai, délégué des 
5aavetaars 
'••Jamnaase saaaieiaale.atr. I j | . o e 

Au aord de la tosabe, M. Alapetite. préfet dn 1 „ „,,„ l e 

Sèa»re extraordinaire du it juin t897 
Le Conseil municipal s'est réuni hier Boir a 

imil heures et demie en séance extraordinaire, 
a lllùlel de Ville, dans la salle ordinaire de ses 
délibérations, sous la présidence de M. Carrette, 

Ktaienl nrésenls : MM Desobry, Lepers, Cou-
lier. THcrin, De Coecli, Milaéo, adjoints ;MM. 

Ilcspel, Vand.'pulle. Ponthini. Bourgeois, Da

lle. Itàillieul, Wictiart, Wilfarl. Hélynck. 
seillcrs. 

Absents : MM. Morel. Roussel, conseillers. 
M. Carpcnlier A. est élu secrétaire. 
M. le secrétaire général donne teHnrr lit 

snaév-verbal de la dernière séance. l-jp . • Mt 
adoftt s^us observai ion. 

Oidre du jour ; 
La Conseil prori'de ensuite à la lonnalion de 

la eominitsrtM scolaire. Sont élus : 

[M. Carrelle Désobry, Lepers, Coutelier 
rin. De Ca-k. Milbéo, Catrice. Ponlhieu 

Dr Delalti-e. Marconi Kmmanuel. Dujardin 
M-̂ spel. Vnniieniige Chiirles, Bailleul, Dentelle. 
•'inti lent. Tonneau, Penant. 

M. le Maire donne ensuite lecture d'une letlre 
e remerciement écrite par M. le président de 

la Wlll- léte fédérale, au Conseil municipal. 
Le Conseil est autorisé ù passer un marché de 

are k 2ré avec M. Paul t'clolTre- pour la foun 
turc de livres nux bibliothèques scolaires. 

La réparation 'et l'aajtMWM du matériel des 
s:iji(';ifs-[j(ini[iiers sont renvoyées aux coinmis-
sit-in'j. ainsi que l'ouverture de la rue des Trente, 

L'n" demande de subvention par la l-'anfare 
des trompettes «Les Enfants du Nord • 
renvoyée aux commissions ainsi que difft 
set-ours et subsides. 

Sont élus répartiteurs'- Candidats pre-
au Conseil municipal : 

Titulaires résidants. - MM. Desrat (.renier 
l—Ferret Dulhoit—Duhurcq Alfred — Itépltin 
i Bonnave — Dupont Despalure Augusle — Vo-

;ux Alfred. 
Titulaires non résidants. — MM. Dhallmn-

ivenetle — Pollet Henri, h W.tirelos — D11-
rc-Hapsact.à Crois - Pollel IX'squiens Alexis, 
Hem. 
Suiiidéants résidants • MM. Peu Henri — 

1(M.S Aufuett — Delesnlle Pierre — Gantier-
Pennel — Dhalluin-Govacre Jules — Flaminen-
court André. 

Siinpl'-'mts non-résidants: MM, l.oplal-Meu-
sse — Loridanl-Delncste Henri, a Croit — 

Dulhoit Pierre, à Wallrelos — Bonle-P^ict 
>uis, à Wallrelos. 

RAPPORT DES COMMISSIONS 
M. C. Vanmullen,*au nom des 2e el Ire coul
issions, donne lecture d'un rapport concer-

_ u t Us subventions el les cahiers des charges 
des leux Ihéàtres de Itoubaix. 

La siilivenlion de chacun drs théalresesl de 
ÏS,000 fr. Le'l'héitre de Houbaii devra donner, 
dans le courant de la saison, dix pièces nou
velles et monter nue féerie ou une pièce A zrand 

tectacle. Le nombre de ses musiciens et de sca 
wristes est augmenté. 
D'autre part, le (irrnd-Tliéatrc devra donner, 

rec îifi.OOO fr. de subvention, 18 représentations 
_jit dix de grand opéra ou de traducti 
d'opéra-comique et cela le jeudi, a l'exclusion 
des autres jours. 

Pendant quatre dimanches et 

de savoir ce qui gdgne Mme Detehs.mps(Plu 

l'Administration 1 l adopta. 
fali ut). 

XXIII- Fifo fédérale do gymnastique 
MM. les Membre* do Comité d'organisation sont 

convoque* pour le dimanche 15 courant, n t Oh- tp? 

f réciasedu matia, ao local de la Routaitititne, me 
•anoe-d'Arc La bot de cette rénnion est de les 

anifestatioo sympathique qua prépare 
<>n l'honneur des earaarad-- r-> >« 

la République, des distinctions a l'occasion des 

Eçola Nationale des Arts industriels 

t ItMie , par MM. A. de MoaUi-

Lomsts Michel et Sébastien Fatire 
lut- aflicltc f[iii a élé placardée sur les mur'' i 
n-,. ville niiuoii.-e (('in Louise Michel cl S.-ki-'ii 

Correction nier 
Nous avons assisté hier k une 

. peimellons de 

Ifs u;'ii;trliei\i ex, enlriqur.s de noire ville. 
M. B . . . , ingénieur à Lille, passait dans la rue 

d'Avelgheni, quand sans rime ni raison il fut 
-ssailli par un individu qui proférait de gros-

M. B . . . , qui n'est pas manchot, évita ie coup 
e tète qui lui était destinée, et d'une volée 
ris» son parapluie sur la figure du malandrin. 

me* en géographie et en histoire lut a 
immettre en ce qui me concerne. 
Vetiflt agréer, M. le RediclasaT, l'asaurancaj 

c mes meilleurs seotimente. 
Péllt Hrjtxf.lt. 

ConseiHar municipal 
fourcoing. 

Le sans, gôns du clergé 
C'est sous cette rubrique que nous avons, il j 
quelques jours, parlé de la désagréable m é s 

aventure survenue à la famille Dcrvaux, de la 
Croix-Rouge. 

Mme Dervaiu, mère, étant décédée, la famille 
fait payé, outre les frais d'enlerremenl reli
eux, ceux que devait occasionner l'obit du 
ois fué au lundi 1er juin k tl heures du matin 

Il Joseph. 
La tamille Dervaux avait fait imprimer et 

distribuer des avis, qui «menèrent nu jour dit 
une nombreuse assistance venant lai apporter 

témoignage de sympathie. 
)r on sait ce qu il"advint, M. le curé informa 

la famille que le prêtre étranger à la paroisse 
qui devait officier venait de l'informer qu'étant 
tombé malade il élni! dans l'impossibilité abso
lue de se rendre a la Croii-Rouge pour y dire 

Nous relatâmes lea fails tell qu'ils s'étaient 

Le lendemain, te curé de la Croix-Rouge nous 
'civil une longue lettre dans laquelle, eu 
>mme, il ne faisait que confirmer ce que nous 

dit, ajoutant qu'il avait offert de rem-

Cetie offre de remboursenrunt fui en effet 
fuite, le mardi, lendemain du jour ou devait 

lieu la messe, par l'entremise du sacris
tain. La somme fut refusée. 

La famille Dervaux appela le curé par devant 
M. le juge de paix du canton Nord-Est. L'affaire 

at mardi sur simple maertiasement 
M. Dervtux déposa des 

1 rai la. 

Les accidents 
s-midi, vers trois heures 
r de h " " 

Ernest r'osset, ilg" de M ans, demeurant rue 
Bernard, a eu la jsmbe droite comprimée entre 
le chariot et le bultoir de son métier. 

èl. le docteur Lepers lui a donné des soins. 
— Hier matin, k sept heures, un accident 

pioiliiil chex M Héi'viile. entrepreneur 
del'Almn. l'n 1 

demeurant r 
us gauche ci 

s Varin, à? 
c de Rome, a eu l'inc 
ijvés en travaillant à 

de «8 
lex et le 
la dres-

Lqs ivrognes 
Les HTaimés : Camille Vandenhante, HJÎC ri? 5£ 

B--. iardinier ; Alphonse Bayart. ÛR» de 52 ans, lis-
eraiici, ricineuraut nie du Chunin-de-Fer. etKinma 
«cl Di-lretiï. iV-i* du ;l:' ans. li--i-.-mft. dcmeuranl 
ne île itlaiirli-rii-iillv. ont de arrck-, pour ivres** et 

Prévoyants de l'Avenir 
(SOCIÉTÉ CIVILE DE RETRAITES) 
La recetlc de la Uïe section solèvo h la soin nu 

.e Î.X. icjnc- pour un cM'c-iil' «le l.i.i.'i t-ocielairas 

Wllititf générale de la Sc-'-i»; "• nu 'il • . t ^ ï 

200 rr 
L'n hoi 

déclara 
l'a ITai i-e. 

demandant 
et intérêts. 

ITaires représentant M le curé 
aucun mandat pour débattre 

la (Ta 
M Maillard, 

de la Croix-ltouge. 

de citer lut donné a M. Dervaux 
ot revenue hier. 

prêsenlail M. le ci 

longuement plaidé le cas de force ma
jeure, déterminé pur la maladie de M. l'aaatd 
llesbarbieux, professeur au collège, qui devait 
dire la messe et a produit un certificat du prin-

BO atii-jiunt la rnaladic du prêtre. 
u nom du curé la 

M. Dervaux a'exposé qu'un préjudice matériel 
t moral lui a élé causé, dont il est fonde a de-
îandcr réparation, assimilant du reste le cura 
un entrepreneur ou commerçant ne livrant 
11s aux termes de ses engagements. 

L'affaire a été renvoyée & huitaine. 

Les élèves de l'école des industries agri
coles à la brasserie Taffin 

Lundi prochain 14 juin, à dix heures du ma
tin, les élèven de I Kcole nationale des induslries 
agricoles de Douai, accompagnés de leur profes
seur, M. Moreau. viendront visiter la brasserie 
Taftin. Après la visite un lunch sera servi, ven 

Age rasait • isî"i 

r .-t frii. Ponl- à lit, f5 

Fédération colombophile roubaisienne 
( Itoubal * aeal > 

anche 13 juin 1897. concours sur Chantilly 
in:i kilomètres} :"100 fr. pris d'honneur réparti? en 
à i.,n ,1,- lo le. et 10 prit de 5 fr. ; inisel le. M par 

i dont 1 fr. 
ptiur pn\ 
1 . r,,..!, \i 'lani. .in siep- 'le la 

?. de 3 à 7 heures do soir, rbn M. 
,1. an,L'lc des rnes da Uranrt-Cliem 

l'Iv ••-ulc (quartier de T Alouette). 

Mendicité 
t; apr.'-s midi, h trois heure*, l'a^nl 1 
vire rue de Lille, a arrcié pour iiienil 

demandant Taumùne. 
. qui allait de porte e 

Fourrière à chiens 

ve accident à un charretier 
' vers i heures 1]2 après-midi, plusieurs 
rsauserricodeM. Desodt-Iler, entrepre-
travaillaient rue de TAtnidonneric-
venait de ciuirger un tombereau des terrer 
es pour l'établissement des •aataeli 

_ construction, lorsqu'un ouvrier texTasaier. 
M. Camille Brugghp, 26 ans, originaire de Des-
selshem (Belgique), voulut s'assurer en appuyant 
sur le derrière du tombereau que le chargement 
était également réparti. 

Le véhicule bascula et l'ouvrier fut pris au 
dessous. Seul la tele dépassait. Tout le poid) 
portait sur l'abdomen du malheureux terrassier 

de l'accident, opération qui 
demanda malgré lout un certain temps. 

MM. les docteurs Bousaelot et Desrumeaux 
furent appelés près du blessé, Ils constatèrent 
une blessure a la jambe sans grande-gravi lé. 

aigne 
pu se prononcer s 

t îles !• ternes 1 
de l'accirteni 

nsporlé d'urgence, el 

Un vol de bala 
idu- cnt'r.nicji1 vin-/. M. Ib'iu'i Flipo, del 

k boire. Kn partiinl.l'uii de c 

Pendant la durée de la saison théâtrale, en 
dehors des jours de spectacle. l'Hippodrome est 
mis frai uit emtnt II la disposition de la Munici
palité pour toutes fêles, distributions de prix, etc. 
dont elle prendrait l'initiative. 

Les sociétés musicales et chorales subvention
nées, pourront ainsi donner chacune un concert 
le dimanche a 1 Hippodrome. Si elles renient 

elles devront alors 

t'a rapport a élé fait k la charge de M. Honri 
Ci^n>. pour défaut de plaque à sa bicyclette. 

•Savon du Congo, U ptm pmrfltmip. '« t» 

droit, 

t pas ces concerts spécifiés, l'Hippo-
ne pourra, en aucun cas, ouvrir ses 

artai I" dimanche, pendant la saison théâtrale. 
Le cahier des charges concernant le théâtre 

[V-. ii'imps est adopté sans observatirm. 
M. Melinck demande pourquoi celle différence 

„ j t « les d •ni théâtres, c'est-à-dire pourquoi on 
force 1 Hippodrome à fermer ses porlts le di-

tratir _ 
cbes. etc., » et d'ajouter que 1 administration 
de I Hippodrome pourra ouvrir le dimanche 

I heures du soir. 
nne. — C'est malheureux de 

pareilles et 
' ' • ' " ' ' l 

TOURCOING 
Une réponse à 1' • Egalité » 
Nous recevons la lettre suivante : 

Tourcoing, le 10 jnin 1897. 
Monsieur le Rédacteur de l'Avenir de Ho\ 

baix-Tourcoing, 

e l'on méprise franchement c 

VKgaUtè la letlre qui suit 
iedactcQr, 
itro nnméro daté do 11 juin 

Accident d'usine 
/on Albert. X> ans. ouvrier charpentie 
llaat à l'établissement Tiberghien. 
étdil occupé 1 

de M. le docteur 
r ie doigt mutile et 

1'*) jours le temps n 

L'Orphéon Tourquennois 
La commission do l'Orphéon Tourquennois s* 

Badavotr ta rsaasrntsi la population do Tourec 
Mena et la superbe rocepi 
- n hua reloor do concours 

àainl-Quentin. 
b» eaaaaadsalea s* l i s s u t U ptal n 

P, S.— Dimanche 13 juin, da 8 neores do m 
à 0 iicums du soir (1 leslamînet du VloiOB J 
p);,.-,-. ->-„nl .l;r.ni--, K-[:.),-lu,n .les prit "t cou 
•cxntt'crt» h l'Orphéon Toorqoenaoi*. •• Iwi'a 
de ses succès ao concours de St-Qaendn. 

Avis colombophile 
1 Fraternelle Toorqoeoooiâe rappelle tut 
non concours sor Chantilly. I" dinian-hf 

Cfaa-at* 

présenlc qn'il 
faire ù persi 

:res et il entend que 14M|[0 dw 

pèresd'Oatre-Rhin. M t» 

"£^ 
et [jherté ». cher M. Desc«n*a«aiiï. 
PrMPi»« 85 centimes »sr pigeon, mi' 

4 h ! besrss M*. 

rroiv noutr** 
'«perle h sienne. 

L'aeeemblén générale m*a> 
dû l'Association arnicatf aW 

naamcipila Af la (.nn-

M. Héllnrk. — Alors l'Hippodrome ne jouera 
pas le dimanche. 

Le Maire. — Certainement 
M. Uéliark demande au nom des ouvriers qae 

l'Hippodrome auvre ses portes le dimanche. 
M, Desobry défend énergique ment les privl 

lèges du théfttre du Pontenoy. 
TU, le Maire. — Je demande qu'on mette aui 

voix le rapport modifié 
Côeck. — Et moi je demande quoi 

«. m rapport tel qn'il est. 
Paade-Calais. a prononce I éloge funèbre de M Hélinck. — le demande légalité pour le* 
M. Casaescasse deui théâtres. 

fe viens, a-lit dit. ai notn dn aaavaraeateat d* tj Desobry. — Tous voutex ccuper le* VITTS* 
|a t\«pssMiaao. «paorter an dernier hommaro S l'on a rP\{l( an Fontenoy. 
elukoMH qar .^J^ '^^J^,^ w v t u ' M. BcUack. — F u d u tout. Vont feriti aiea 

est originaara, 
placée dépôt* longtemps en deç* do Bhia et.les 

«u . iHé.fiil .1 ilëlournci' le cours da fleura. 
Je bonrra-iH aïontcr qua jusqu'en 1870. l'ÀMC* 

rlaii artasaiet -t que »oas Mes mal iaapirt ea re-

Srorfaaat k ses nlsles événements qai le* oat es"*» 
e leor pays natal. .m 

Paot-étre relrouveret-voas dans qaelqae »a«»a 
dt votre co>or une lueor da patrioUameet regrettez 
TOUS la ssJsstaMn attaque que vous dirigea con-

Teajgiii insérer celte répoais dsas vslro plas 

6igaé 

rémaMoa. Ceais foi. par 
de convocatieo sont pr« 

•ëœ&stt&r 

Cpase'lj 
Tourcoing. 

le vous serais obligé, M. le Rédateur, de pu
blier cette lettre dans vos COBOMCS ; l'Egalif 
de son coté ne pourra manquer de vous ea ttl 
taconnaissant, étant donné le désir qu'elle ne 
aaul auaquer d avoir de rétracter aussi pubu-
qaaaaeat que possible 1 srrew qua MB i#»o-

toel- de l'école qui : 
tien et qui désirerai 
psseront sa Caire ia 

idérer le p> 1 

«l las parent* dés élève 

U Coaaoil «aaieinal se réaniri 
•crr.li prochain Iti/im. pour .iéhl-n-: -n loi 
da jour commence dans Is séance do kaatarsai 

tjoin daraaar. 

Hier autia. M. Boaaart. unatiasaire de P"1^*» 
• t n i k "Wattrelos os remplacemeat de M Cas
sas**. a**aaaa* k Rstaal (Araeaaaa», a rn» p**»*» 

sssparaaa ans es nonvsaa ougiatratsaors • ^ " • r " 
Isa sy**t>etW*s des ksbttaats d* Wantrals*. «aatsaâ 
avait sa ts taire M. OsassaH. 

ronr.of.ri
Hrjtxf.lt

